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APRÈS UNE IMPORTANTE HAUSSE DES TEMPÉRATURES

Un rafraîchissement prévu à partir de mercredi

F.-Zohra B. - Alger
(Le Soir) - Le mercure affi-
chait hier 33 degrés dans la
capitale et ses environs ce
qui a particulièrement incom-
modé les personnes sen-

sibles à la chaleur. Cette
situation durera, selon les
prévisions de l’Office natio-
nal de la météorologie
(ONM), jusqu’à la fin de la
semaine. Pour cette journée

et celle de demain, il est
prévu sur les régions nord,
un temps chaud et dégagé
en général. Un ennuagement
est attendu pour mercredi
prochain à partir de l’ouest
du pays avec la chute de
pluies au niveau local. Le
mercure, toujours en hausse,
affichera jusqu’à 35 degrés
sur l’axe Mascara, Relizane,
Tizi-Ouzou et Chlef. Le

rafraîchissement tant atten-
du n’interviendra qu’à partir
de la journée de mercredi sur
le littoral ouest et centre et
s’étalera progressivement
sur l’est du pays pour le
week-end. Les vents annon-
cés par Météo Algérie seront
faibles. Dans les régions
sud, il est évoqué la possibi-
lité de développement de
cellules orageuses isolées

au Hoggar et au Tassili. Par
ailleurs, les températures
varieront entre 30 et 37
degrés dans les régions du
Centre. La température à
Alger sera de 30 degrés.

Il fera 28 degrés demain
à Alger, 30 degrés à Annaba,
34 degrés à Béchar, 30
degrés à Oran, 28 degrés à
Djelfa et 35 degrés à
Tlemcen. Selon les données

avancées par l’ONM, la tem-
pérature moyenne pour le
mois de mai varie entre 12
degrés la nuit et 23 degrés la
journée. Selon M. Amber,
chargé de la communication
à l’ONM, cette situation a été
provoquée par l’installation
d’une dépression atmosphé-
rique dans les pays euro-
péens comme l’Espagne et
le Portugal.               F.-Z. B.

La canicule qui règne sur la majeure partie du
pays est jugée exceptionnelle par les spécialistes et
a, de ce fait, surpris la population. Ceci surtout après
un mois d’avril où les températures ont été particu-
lièrement fraîches pour la saison. 

Du rififi au siège de la
wilaya de Tizi-Ouzou 

Fatiguée d’être «la victime d’une injustice flagrante» et
des tergiversations de l’administration qui fait peu cas des
requêtes qu’elle a introduites auprès des autorités, Mme

Djazira, une dame d’une quarantaine d’années, n’a pas
trouvé d’autre alternative pour se faire entendre que d’oc-
cuper l’entrée du siège de la wilaya de Tizi-Ouzou où elle
s’est installée, depuis hier matin, pour entamer une grève
de la faim. Mme Djazira, en agissant de la sorte, entend faire
bouger les choses afin qu’on lui «restitue le terrain dont elle
a été attributaire et que des personnes malveillantes ont
attribué à une autre personne». Spectacle pathétique donc
que celui auquel les citoyens ont assisté hier au siège de
la wilaya de Tizi-Ouzou devenu, en l’espace de quelques
heures, le centre «d’attraction». En début d’après-midi, une
vingtaine de jeunes n’a pas trouvé mieux, pour se faire
entendre aussi, que d’occuper le toit d’un immeuble de la
cité administrative, faisant face aux bureaux du wali. Les
jeunes, particulièrement remontés, exigent que leur soit
versée leur indemnité de huit mois durant lesquels ils ont
exercé en qualité d’agents de sécurité.                      A. M.

MIZRANA (TIZI-OUZOU)

Un terroriste abattu
La chronique sécuritaire s’est particulièrement emballée

ces derniers jours dans la wilaya de Tizi-Ouzou. Du sud de
Tizi-ville, où la grande opération engagée par l’ANP vient de
boucler sa seconde semaine, l’attention s’est brusquement
tournée vers le nord de la wilaya où, après l’attentat ayant
visé, samedi matin, un poste avancé de l’armée, la traque
engagée par les soldats de l’ANP s’est soldée par la mise
hors d’état de nuire, hier en milieu d’après-midi, d’un terro-
riste sur lequel une kalachnikov a été récupérée. 

A. M. 

LES ÉTATS-UNIS ET LE CONFLIT DU SAHARA OCCIDENTAL

Les raisons du soutien américain au Maroc

Lotfi Merad - Alger
(Le Soir) - 

Invité hier à une confé-
rence sur «les Etats-Unis
d’Amérique et le conflit du
Sahara occidental», organi-
sée par le Centre Ech-chaâb
pour les études stratégiques,
l’universitaire a indiqué que
le Maroc a été le premier
pays au Maghreb à avoir
signé un traité avec les
Etats-Unis en 1787 entre
Mohamed III et Georges
Washington. Plus tard, le
soutien des Américains au
royaume alaouite s’est tra-
duit par des aides militaires
considérables qui se chiffrent
à plusieurs centaines de mil-
lions de dollars. De 1975 à
1990, un cinquième des
aides militaires américaines
pour l’Afrique est revenu au
Maroc soit plus d’un milliard
de dollars. A l’échelle magh-
rébine, le Maroc a reçu 72%

du total des aides améri-
caines en 2002 et 83% en
2005, soit 58 millions de dol-
lars. «Une aide qui a permis
au Maroc de poursuivre sa
colonisation du Sahara occi-
dental», note Yahia Zoubir.
Selon lui, ce sont «les Etats-
Unis qui ont donné le feu vert
aux Marocains pour envahir
le Sahara occidental» après
le départ des Espagnols. Ce
qui a été confirmé quelques
années après par un ancien
ambassadeur des Etats-Unis
en Algérie. Le conférencier
soutient que «le diplomate a
déclaré avoir été trompé par
son administration». «Mon
propre gouvernement m’a
menti en tant qu’ambassa-
deur», m’avait confié l’am-
bassadeur. Contrairement au
Maroc et à la Tunisie qui
avaient choisi le camp occi-
dental, l’Algérie a été long-
temps considérée comme un

pays prosoviétique en raison
de ses liens étroits avec le
bloc soviétique et les pays
des non-alignés. D’ailleurs,
les relations entre Alger et
Washington se sont inter-
rompues de 1967 à 1974.
Néanmoins, les échanges
commerciaux étaient mainte-
nus, et les Etats-Unis étaient
le premier partenaire de
l’Algérie. «Si les Etats-Unis
ne s’opposent pas au princi-
pe d’autodétermination, ils
doivent cependant protéger
les intérêts de la monarchie
marocaine qui elle-même est
garante des intérêts améri-

cains», souligne Yahia
Zoubir en précisant que
«c’est un Américain qui a
rédigé la proposition d’auto-
nomie du Sahara occidental
défendue par le Maroc».
Selon le conférencier, le
Maroc, qui a durant la guerre
froide constitué un rempart
contre le communisme, est
devenu aujourd’hui un rem-
part contre l’islamisme radi-
cal. Mais le rapprochement
américano-marocain s’ex-
plique également par le tra-
vail effectué par le lobby
marocain, très influent au
sein du Congrès, mais aussi

par l’orientation pro-occiden-
tale du royaume qui est
considéré par les Etats-Unis
«comme le meilleur modèle
de démocratie dans le
monde arabe». De l’avis de
cet expert des relations inter-
nationales, si la résolution du
problème sahraoui est dans
l’intérêt des Etats-Unis, une
solution aurait été trouvée il y
a longtemps. Et tant que les
intérêts des Américains ne
sont pas touchés, on main-
tiendra le statu quo. Une
situation qui arrange le
Maroc qui craint de voir les
colons marocains choisir une

république au lieu de la
monarchie marocaine au cas
où un référendum sur l’auto-
détermination serait organi-
sé. Les USA n’ont pas de
politique maghrébine. Ils ont
une vision économique glo-
bale pour ce marché poten-
tiel de 100 millions d’habi-
tants, d’où l’intérêt de voir les
frontières algéro-marocaines
rouvertes qui en réalité est
une demande des
Américains. Et du point de vu
politique, l’Amérique procède
de manière bilatérale en
ayant une politique pour
chaque Etat.                L. M. 

Les dissensions entre les
membres de l’Assemblée populai-
re communale de Annaba persis-
tent depuis près d’un semestre. Il
n’y a pratiquement plus de lien
entre les élus des partis qui la
composent.

L’assemblée générale extraordinaire
d’aujourd’hui s’impose, donc, pour
remettre les pendules à l’heure.

Il y a lieu de signaler que l’APC de
Annaba est majoritairement FLN qui
comprend 14 élus, suivi par le PT (6), le
RND (5), El Islah (4) et Hamas (4), soit
un total de 33 membres. L’exécutif,
quant à lui, est composé du P/APC
(FLN), de six vice-présidents, des cinq
délégués de secteur et des présidents
des différentes commissions. Le tor-
chon a commencé à brûler entre le pré-
sident de l’APC, M. Bensaïd (FLN), et le

vice-président Athmani (El Islah) chargé
de l’urbanisme. Ce différend entre deux
membres de l’exécutif a fait tache d’hui-
le. Il a généré des clans dont chacun
veut faire valoir sa suprématie pour
gérer les choses courantes de la com-
mune. Pourtant, dès son arrivée, le wali
actuel a permis à tout un chacun, quel-
le que soit son obédience politique,
d’exercer cette dernière au sein du
siège de son parti. «Car, leur avait-il
ajouté, vous avez été élus pour prendre
en charge les préoccupations des
citoyens, et non pas pour faire de la
politique.» Malheureusement, cet aver-
tissement ne semble pas avoir porté
ses fruits. Bien au contraire, la bataille
fait rage entre les protagonistes. On en
parle dans la rue, dans les cafés et
même au sein des foyers. En matière
d’insuffisances dans la gestion de la
commune, chacun veut faire porter le

chapeau à l’autre. Théoriquement, El
Islah avec ses quatre élus seulement,
risque de laisser des plumes devant les
grosses cylindrées que sont le FLN, le
RND et Hamas largement majoritaires
avec pas moins de 23 élus, soit plus des
deux tiers des membres de l’APC.

C’est pourquoi il faut s’attendre à ce
que El Islah perde des postes de vice-
présidence et des commissions, même
s’il se rallie les six voix du parti de
Louisa Hanoune. Très certainement, il
faut prévoir des débats très chauds,
voire même houleux au siège de l’Hôtel
de ville aujourd’hui. Tout un chacun
attend avec impatience l’issue de cette
assemblée générale extraordinaire,
dont l'enjeu n’est autre que la bonne
gouvernance de la commune. Nous
demeurons à l’écoute de l’événement,
et vous en ferons part dans notre pro-
chaine édition.                 Omar Touati

RIEN NE VA PLUS À L'APC DE ANNABA

Assemblée générale
extraordinaire aujourd’hui

MARCHE MONDIALE POUR LA PAIX ET LA NON-VIOLENCE

Un passage par l’Algérie est prévu
Les humanistes comptent bien

globaliser leur lutte contre la violen-
ce. Initiée par l’association Monde
Sans Guerre, une marche mondiale
pour la paix et la non-violence mar-
quera un passage par l’Algérie. Une
initiative qui, peut-être, éveillera la
conscience des autorités concer-
nées qui, par «humanisme» daigne-
ront autoriser cette marche.

Wassila Zegtitouche - Alger
(Le Soir) - Selon le coordinateur général
et le président du Mouvement humaniste
algérien, des négociations avec les autori-
tés sont en cours pour l’obtention d’une
autorisation pour cette marche. «Nous
tenons à faire les choses légalement»,
soutient Karim Aït-Aissi du MHA. 

Un mouvement qui se hisse au rang
de simple «mouvement d’opinion»
regroupant nombre d’associations «Nous
nous inscrivons dans un courant de pen-
sée totalement nouveau qui essaie d’offrir
un regard neuf sur le monde», explique

Aït-Aïssi. A travers la marche prévue du 2
octobre 2009 au 2 janvier 2010, qui
concernera initialement une centaine de
pays, les humanistes espèrent apporter
des réponses aux différentes violences
par un combat «non violent». 

C’est donc pour venir à bout de la
haine raciale et ses différentes discrimina-
tions, de la violence religieuse reflétée par
le terrorisme, du fanatisme et de l’intolé-
rance que cette marche mondiale est pro-
grammée. Aussi, la violence économique,
générée par une concentration des
richesses dans certains pays, serait à la
base de plusieurs conflits et maux
sociaux, estimaient, hier, lors d’une confé-
rence de presse, ces fervents huma-
nistes. Denis Dégé, coordinateur général
du mouvement humaniste, estime que la
violence grandissante, sous toutes ses
formes, «contamine la vie quotidienne de
vastes secteurs de la population». Les
objectifs de la marche mondiale pour la
paix en Algérie sont au nombre de cinq.
Atteindre plus de 100 000 adhésions de

personnes, association et personnalités.
Réaliser des initiatives chaque semaine
durant les trois mois de la marche, obtenir
un écho considérable dans les médias
locaux, presse, radios, télévisions de
manière à ce que chaque Algérien prenne
conscience, réaliser un passage de la
marche aux frontières, obtenir que le gou-
vernement algérien soit protagoniste pour
la dénucléarisation. Plusieurs manifesta-
tions culturelles, sportives et autres confé-
rences et séminaires seront programmés.
Réussir à éradiquer la violence dans le
monde reste une idée utopique. Mais en
dépassant sa propre violence et en déve-
loppant une attitude de non-violence,
notamment en introduisant des cours spé-
ciaux dans les écoles, on réussira à
éveiller les consciences. A noter que le
point de départ de la marche pour la paix
et la non-violence sera la Nouvelle-
Zélande. Elle se terminera à Punta des
Vacas, en Argentine. Pour l’Algérie, aucu-
ne date n’a encore été arrêtée.

W. Z.

«Pour avoir joué un rôle prépondérant dans la poli-
tique américaine en Afrique et au Moyen-Orient, le
Maroc s’est élevé au rang du plus important pays au
Maghreb pour les Etats-Unis», a estimé Yahia Zoubir,
professeur des relations internationales à l’université
Euromed de Marseille. 


